Lidolätrie est-elle moins grave qu’à l’époque de 
PAncien Testament ? 
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Soyons clairs, Dans la lecture de l'Évangile pour le 9ème dimanche après la 
Pentecôte, nous avons entendu que le Seigneur se rapprochait de Jérusalem. 
Ce dont vous devez vous souvenir, c'est qu’il faisait son entrée triomphale du 
dimanche des Rameaux installé comme un roi-prêtre davidique sur un âne. 


Le peuple, après avoir entendu parler des multiples enseignements limpides 
du Seigneur, ayant eu vent de la résurrection de Lazare, a pensé qu'Il était le 
messie qui allait restaurer le royaume de David, chasser les Romains, et 
amener à un retour du temple à la nuée de la gloire de la présence de Dieu. 


Près de Jérusalem, sur le Mont des Oliviers, sur lequel Il allait prier et souffrir 
après le dernier repas, il y a un endroit où l’on peut voir la vallée du Cédron et 
tout Jérusalem est devant vous. C’est là que le Christ a pleuré sur la ville, et 
évoquant une « visitation, » il a prédit son anéantissement par les Romains. 
Une visitation, en grec episkope, était l’arrivée d’un grand dirigeant ou 
commandeur qui prenait les comptes de stock et de bétail. 


l'Église utilise « visitation » en tant que terme signifiant la désignation de 
quelqu'un qui va enquêter sur un diocèse, séminaire, institut religieux, etc. De 
nos jours, il semblerait que des « visitations » sont fréquemment ordonnées 
contre des groupes traditionnels et que, sitôt après, ils sont confisqués ou 
démantelés. C’est curieux. Je fais une digression. Une « visitation » était 
souvent une image effrayante, et non consolatrice. Cela pouvait signifier, et 
cela signifiait souvent dans l'Ancien Testament, la destruction et la mort, 
comme cela avait été appliqué à Jérusalem par les Assyriens et les 
Babyloniens. 


Le Christ a décrit un avenir horrible pour Jérusalem, la cité dont les Juifs 
croyaient qu’elle était le point central du monde et qui avait tué les prophètes 
de Dieu, et, peu après, le Christ lui-même. Phistorien et général juif du 1° 
siècle, Flavius Josèphe, décrit dans sa Guerre des Juifs, qu’un million de 
personnes sont mortes à Jérusalem et ses alentours et que les Romains ont 
crucifié 500 personnes par jour autour de la ville. Le Temple, qui était un 
microcosme de l’univers entier a été détruit, provoquant par conséquent la fin 
du monde tel qu’on le connaissait. 


Dans Luc 19, le Christ est alors monté dans la ville et s’est rendu au Temple. 
Les gens avait cru que, en tant que prêtre-roi davidique, il offrirait un sacrifice 
et remettrait les choses à l'endroit. 


Mais en fait non. Citant Jérémie 7, le Christ a chassé ceux qui « vendait des 
choses. » La citation était tirée du sermon de Jérémie au Temple. Dieu a 
envoyé Jérémie pour confronter les gens sur l’idolâtrie en particulier. Le 
prophète « qui pleure » a alerté les gens sur les Babyloniens, qui allaient 
bientôt « faire une visite, » détruire le Temple et rendre le peuple captif. On 
peut voir le lien avec la prophétie urgente du Seigneur sur les Romains. 


Cependant, le fait que des gens « vendent des choses » n’a peut-être pas été 
le problème le plus grave. Le fait est que de nombreuses personnes venait de 
loin au Temple et voulaient participer aux sacrifices quotidiens tamid de 
l'agneau avec des offrandes de pain et de vins lors des matinées et des soirées, 
ou bien ils voulaient racheter leur propres animaux sacrificiels. Ils pouvaient le 
faire en faisant une donation en argent au Temple. Ils étaient « changeurs 
d'argent » car seul les monnaies juives ou de Tyr étaient acceptées, et non 
grecques ou romaines, etc. Ils faisaient un service en vendant des colombes, 
des agneaux ou en changeant de Pargent. Hélas, ils avaient empiété dans la 
cour des gentils, Le roi Hérode avait fait une rénovation du Temple, 
fournissant également un endroit pour les gentils, les non-hébreux, pour qu’ils 
prient le seul vrai Dieu. C’était aussi un signe de l’arrivée du messie que les 


gentils recherchaient pour vénérer le vrai dieu d'Israël. D’ou la réaction 
coléreuse du Seigneur et son action pour les chasser. 


De plus, Augustin d’Hippone, en expliquant le récit johannique de l'expulsion 
du Temple (et cela avait du se produire deux fois, dont une fois à un 
pèlerinage antérieur pour la Pâques), dit que la réaction du Christ nous 
enseigne comment faire avec les malfaiteurs 


Prohibe quos potes, tene quos potes, terre quos potes, quibus potes blandire; noli 
tamen quiescere... Arrêtez ceux que vous pouvez, retenez ceux que vous pouvez, 
effrayez ceux que vous pouvez, séduisez gentiment ceux que vous pouvez, maïs ne 
vous taisez pas pour autant. (tr. Io. 10.9). 


Tout au long de l’histoire du salut, la destruction s’est invitée sur le peuple par 
Dieu car ils étaient tombés dans l’idolâtrie, un péché contre le 1° 
Commandement du Décalogue. C'était un problème récurrent. Paul cite l’une 
des conséquences les plus dramatiques en écrivant aux Corinthiens, qui 
avaient des problèmes avec l'idolátrie et l’immoralité. Comme on peut 
l'entendre dans l’épître pour la messe (extrait) : 


« et que vous ne deveniez pas idolâtres, comme quelques-uns d'entre eux, selon 
qu'il est écrit : " Le peuple s'assit pour manger et pour boire ; puis il se leva pour 
se divertir. " 

Ne nous livrons point à l'impudicité, comme quelques-uns d'entre eux s'y livrèrent 
; et il en tomba vingt-trois mille en un seul jour. 

Ne tentons point le Christ, comme le tentèrent quelques-uns d'entre eux, qui 
périrent par les serpents. 

Ne murmurez point comme murmurèrent quelques-uns d'entre eux, qui périrent 
sous les coups de l'Exterminateur. 

Toutes ces choses leur sont arrivées en figure, et elles ont été écrites pour notre 
instruction, à nous qui sommes arrivés à la fin des temps. » 1 Corinthiens 7-11 


Ici, nous avons des moments spectaculaires de tournant majeur pour Dieu et 
Ses alliances avec le peuple élu. Comme susmentionné, l'épisode avec lequel il 
commence est dans Exode 32. Il y a un euphémisme dans la description du 
comportement pécheur et idolâtre des gens. Tout en attendant Moïse, ils 
s'impatientait et ont fait une idole égyptienne en or et la vénérait puis « se 
sont levé pour jouer » dans certaines traductions. Dit autrement, ils ont fait 


une orgie. Moïse s’est montré et a commandé à la tribu loyale, les fils de Lévi, 
d'aller a travers le camp et de massacrer à l’épée tout homme ayant commis 
Pidolátrie, soit environ 3000 personnes. C'était le moment où la prêtrise a été 
dépouillée de tous les hommes du peuple et conférée aux lévites, comme cela 
devait demeurer jusqu’à la destruction du Temple par les Romains. 


Pordination de la prêtrise lévitique a été littéralement un bain de sang 
Lidolätrie est-elle grave ? 


Dans Nombres 25, les gens sont à Sittim, encore une fois au pied d’une 
montagne, dans la plaine de Moab, et ils ont commencé à se livrer à la 
débauche et à se marier avec des femmes moabites. Les Moabites les ont 
leurré pour qu'ils adorent un faux dieu, Baal, et mangent de la viande 
sacrificielle. Dieu a commandé que tous les hommes soient tués par les 

« juges » israélites, environ 23.000. Dans Nombres 25, les gens se plaignent 
de la manne qui leur avait été donné par Dieu. Dieu a envoyé promptement un 
fléau de serpents vénéneux. La mort s’en est suivi. 


Pidolátrie est-elle moins grave qu’à l’époque de PAncien Testament ? Paul ne 
pensait pas ainsi. 


Pourquoi ce serait moins grave aujourd’hui ? Il semble cependant que c’est le 
Cas. 


Toutes sortes de choses qui violent le 1” Commandement sont amenées a 
l'intérieur de nos églises aujourd’hui perpétrées avec la présence docile de nos 
plus grands leaders. N'oublions jamais Pachamama dans les jardins du Vatican 
sur l’autel-même qui se trouve au dessus des ossements de Pierre dans la 
basilique. Risquant le problème de post hoc ergo propter hoc, les années qui ont 
suivi n’ont pas été vraiment brillante pour l'Église. Récemment au Canada, un 
chamane a invoqué « la grand-mère de POccident » et donc, ceux qui étaient 
présents pouvaient rentrer dans le « cercle des esprits. » Vraiment ? 


Faux dieux, idoles et démons 


Nous devons jamais nous permettre de placer certaines choses créées sur le 
trône de nos cœurs et de donner honneur à toute chose créée qui est due à 
Dieu seul. C'est de Pidolátrie, un péché si immonde que des groupes entiers de 
gens ont été tués pour ramener le peuple élu à la vraie vénération. 


Je suis Yahweh, ton dieu, qui t'ai fait sortir du pays d'Egypte, de la maison de 
servitude. Tu n'auras pas d'autres dieux devant ma face. Tu ne te feras pas 
d'image taillée, ni aucune figure de ce qui est en haut dans le ciel, ou de ce qui est 
en bas sur la terre, ou de ce qui est dans les eaux au-dessous de la terre. Tu ne te 
prosterneras point devant elles et tu ne les serviras point. Vous devez adorer le 
Seigneur votre Dieu et ne servir que lui (Exode 20) 


Le catéchisme de l’Église catholique précise ce que le 1” Commandement 
implique. Il interdit l’idolâtrie, tel que Padoration de toute créature, et de 

« démons... Le pouvoir, le plaisir, la race, les ancêtres, l’état et l'argent. » 
Sont interdits spécifiquement : la superstition, le polythéisme, le sacrilège, 
Pathéisme, et toutes les pratiques de magie et de sorcellerie, l'astrologie, la 
chiromancie, et consulter les horoscopes et les médiums. Aujourd’hui, des 
« images taillées » pourraient sans doute être traduites par trop 
d’attachement à une équipe sportive. 


Avez-vous fait toutes ces choses ? Allez en confession 
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